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)RUWH�EDLVVH�GX�YROXPH�GH�PDLQ�G
°XYUH�DJULFROH

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*1, le volume de main�d'œuvre agricole
(mesuré en UTA2) a baissé de 43 %, soit 2,5 % par an en moyenne
�)LJXUH���� Au-delà de cette tendance lourde, différentes périodes de
restructuration ont marqué l’agriculture européenne. Avant 1979/80, le rythme
de diminution du volume de main-d’œuvre agricole était élevé (3 % par an).
La restructuration du secteur s’explique par la disparition des exploitations les
plus marginales, en particulier l’agriculture de subsistance. De 1979/80 à
1987, ce phénomène ralentit, la plupart des exploitations les moins
productives ayant déjà disparu.
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Entre 1987 et 1989/90, la main-d'œuvre agricole diminue
plus rapidement, à un rythme annuel proche de 5,1 %.
Plus de 800 000 UTA disparaissent ainsi dans EU-10*.
Cette diminution est la plus forte en Espagne
(13,2 % / an) et en Grèce (8,5 % / an). En Allemagne*, au
Danemark, en France et au Portugal, elle est de plus de
5 % par an�

Trois OTE3 expliquent l’essentiel de cette diminution : les
grandes cultures (34 % de la baisse), les mixtes
culture-élevage (19 %) et l'élevage bovin laitier (16 %).
En Espagne, après l'adhésion, trois OTE se sont
fortement restructurées : le polyélevage, les grandes
cultures (respectivement 21 % et 20 % de la baisse) et la
polyculture (18 %). Entre 1987 et 1989/90, à part
l'$QGDOXFtD, toutes les régions espagnoles perdent plus
de 20 % de leur main-d'œuvre totale (en UTA).

En Grèce, la restructuration concerne les OTE
des grandes cultures (48 % de la baisse), des
cultures permanentes (23 %) et de polyculture
(19%). 0DNHGRQLD� NDL� 7KUDNL et $LJDLR perdent
plus de 25 % de leur main-d'œuvre agricole. Au
Portugal, le phénomène se prolonge jusqu'en
1993. Il concerne les OTE de polyculture (34 %),
de culture-élevage (30 %) et de polyélevage
(31 %). +HVVHQ�� 6DDUODQG�� 5KHLQODQG�3IDO] (D),
8PEULD� �7RVFDQD (I) et 1RUWKHUQ� ,UHODQG� �8.�
perdent également plus de 20 % de leur main-
d'œuvre totale. Outre la disparition des plus
petites exploitations, l’instauration d'une politique
de prix restrictive et de stabilisateurs4 pourrait-
être un facteur explicatif.

Dans les OTE des grandes
cultures, 81 % de la baisse de
main-d'œuvre enregistrée
entre 1985 et 1997 a eu lieu
entre 1987 et 1989/90
�7DEOHDX���� Après l’instau-
ration des quotas laitiers en
1984, la baisse de main-
d’œuvre dans les exploita-
tions laitières a été plus
diffuse, s’étalant de 1985 à
1993.
Après 1995, la diminution du
volume de main-d’œuvre
semble se ralentir, sous l'effet
entre autre de la réforme de
la PAC.

/H�VHFWHXU�DJULFROH�SHUG�GH�VRQ�LPSRUWDQFH

Entre 1975 et 1999 dans EU-9*, la croissance du
secteur des services a été à l’origine de la croissance
de l’emploi alors que l'agriculture perdait la moitié de
ses effectifs �7DEOHDX ��. En 1999 dans EU-15,
l'agriculture ne représentait plus que 4,5 % des actifs
européens, soit 6,9 Mio. Ce secteur était encore
important en Grèce, en Irlande et au Portugal
�)LJXUH����

En 1997, l'Italie représentait à elle seule 3 personnes
sur 10 de la main-d'œuvre agricole permanente de
EU-15 �(QFDGUp���� en raison de son nombre
important d'exploitations (33 % du total). La perte
d'importance de l’emploi agricole est récente dans
les pays du sud de l'Europe (Grèce, Portugal,
Espagne, Italie), en Irlande et en Finlande. En

Belgique, Allemagne, Suède, au Danemark, Pays-
Bas, Luxembourg, et Royaume-Uni, le secteur
agricole occupe moins de 4 % des actifs. La part du
secteur agricole y était déjà faible au début des
années 80 et elle diminue peu depuis.

QRPEUH 1975 1999 Evolution 1975-99

G
DFWLIV 0LR 0LR 0LR �

Services 48,1 78,2 +30,2 +63%

Industrie 40,9 33,7 -7,1 -17%

Agriculture 7,6 3,8 -3,8 -49%

Total 98,6 115,8 +17,2 +17%

7DEOHDX�����(YROXWLRQ�VHFWRULHOOH�GH�O
HPSORL�GDQV�(8��


��27(���2ULHQWDWLRQ7HFKQLFR�eFRQRPLTXH�GHV�H[SORLWDWLRQV�DJULFROHV�
���6WDELOLVDWHXU���,QVWDXUDWLRQ�G
XQ�SUpOqYHPHQW�GH�FRUUHVSRQVDELOLWp�HQ�FDV�GH�GpSDVVHPHQW�G
XQH�TXDQWLWp�GH�FpUpDOHV�GpILQLH�DX�SUpDODEOH�

(8��� (8���

��87$
Evolutions annuelles

moyennes (�) ��87$2ULHQWDWLRQV�7HFKQLFR�
(FRQRPLTXHV�GHV�H[SORLWDWLRQV 1985 85-87 87-90 90-97 1997
Herbivores (4) 30 % -4,1% -3,1% -3,0% 27 %
Grandes cultures (1) 20 % -0,6% -8,7% -0,6% 19 %
Cultures permanentes (3) 18 % +0,5% -1,9% -0,3% 23 %
Mixtes cultures-élevage (8) 11 % -2,7% -9,0% -2,3% 9 %
Polyculture (6) 9 % -2,2% -8,3% -2,2% 9 %
Polyélevage (7) 5 % -6,4% -12,4% -5,9% 4 %
Horticoles (2) 5 % -2,4% +4,7% -0,8% 7 %
Production animale hors sol (5) 2 % -0,9% -5,8% -0,5% 2 %

727$/ ����0LR -2,2% -5,1% -1,7% ����0LR

7DEOHDX�����5pSDUWLWLRQ�HW�pYROXWLRQ�GH�OD�PDLQ�G
°XYUH�DJULFROH�SDU�27(
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*DLQV�GH�SURGXFWLYLWp�HW�FRQFHQWUDWLRQ�GH�OD�PDLQ�G
°XYUH

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*, la productivité de la
main-d'œuvre agricole, mesurée par la VAB/UTA5, a
été multipliée par 2,5 �)LJXUH���� Ces gains de
productivité ont surtout été sensibles entre 1975 et
1987. Ils résultent d’un progrès technique continu et
de la restructuration des exploitations. Les politiques
agricoles (soutien des prix, subventions et primes
diverses), tant communautaires que nationales, ont
influencé ces mutations.

La concentration physique des exploitations se
poursuit : leur nombre diminue et leur taille physique
augmente �FI��6WDWLVWLTXHV�HQ�%UHI�7KqPH�����������
7RXMRXUV�PRLQV�G
H[SORLWDWLRQV��PDLV�SOXV�JUDQGHV��

Le rapport de la superficie agricole au volume de
travail (SAU/UTA) a crû dans tous les pays plus vite
que la taille des exploitations. Une SAU donnée est
ainsi travaillée par moins de main-d’œuvre en 1997
qu'en 1975.

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*, la SAU /UTA a
augmenté régulièrement, passant de 11,5 à
18,9 ha /UTA�� En� Allemagne
 et en France, elle a
doublé. Ces deux pays, avec l'Italie, ont perdu un
volume de main-d‘œuvre important. En 1997, la
SAU /UTA moyenne était également de 18,3 ha/UTA
dans EU-15. Ce rapport était le plus élevé au
Royaume-Uni (38,9 ha/UTA).

� ��� � ��� ���

0%

20%

40%

60%

80%

100%

      B       DK        D*        EL        E        F       IRL       I       L       NL        A        P       FIN        S       UK

>=50 ha

5-<50 ha

< 5ha

1 : 1975
2 : 1987
3 : 1997

: non 
renseigné

)LJXUH�����5pSDUWLWLRQ�GX�YROXPH�GH�PDLQ�G
°XYUH�SDU�FODVVH�GH�6$8�GHV�H[SORLWDWLRQV

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*, le nombre
d’exploitations d’au moins 50 ha a fortement
augmenté (+37 %). Ces grandes exploitations

emploient une part croissante du volume total de
main-d'œuvre (de 14 % des UTA en 1975 à 24 % en
1997). C’est la seule classe d’exploitations où le
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volume de main-d’œuvre ait augmenté en valeur
absolue (+0,6 %). En valeur relative, cette évolution
concerne tous les pays �)LJXUH���.

En 1997 dans EU-15, les exploitations de plus de
50 ha représentaient 21 % du volume total de main-
d’œuvre pour 8,5 % des exploitations et 61 % de la
SAU. Au Royaume-Uni, ces grandes exploitations
employaient plus de la moitié du volume total de
main-d’œuvre.

La concentration de main-d'œuvre dans les grandes

exploitations a été marquée en France, au Danemark
en Allemagne* et au Luxembourg. En France et au
Danemark, cette part est passée de moins d'un
cinquième en 1975 à près de la moitié du total en
1997. En Allemagne
, elle est passée de 6 % à 24 %.
Suite à la réunification, elle était même de 34 % dans
l'ensemble de l'Allemagne en 1997. Dans EU-9*, le
volume de main-d’œuvre par exploitation a diminué
dans la plupart des pays européens, passant de 1,3
à 1 UTA. En 1997, ce ratio était également de 1 UTA
par exploitation dans EU15.

8QH�DJULFXOWXUH�WUDGLWLRQQHOOHPHQW�IDPLOLDOH

En 1997 dans EU-15, la main-d’œuvre familiale
représentait 79 % du volume total de main-d’œuvre
agricole. Cette part correspondait à 5,6 Mio UTA, soit
13,7 Mio de personnes ()LJXUH��). La main-d'œuvre non
familiale se répartissait entre salariés permanents (12 %)
et salariés occasionnels (9 %).

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*, la part de main-d’œuvre
non familiale (en UTA) a augmenté légèrement, passant
de 16 à 19 %� Cette diminution de la main-d'œuvre
familiale est liée à la forte diminution (- 43 %), du
nombre de conjoints qui travaillent sur l'exploitation
�7DEOHDX���. Ils sont devenus moins nombreux que les
autres membres de la famille de l'exploitant.

Entre 1979/80 et 1997, au Danemark, le volume de
main-d'œuvre agricole familiale en UTA a diminué de
59%. En France et en Allemagne*, il s'est réduit de plus
de moitié. En 1997 dans
EU-15, la part familiale de la
main-d'œuvre dépassait 90 %
(en UTA) en Finlande, Irlande
et Autriche ()LJXUH��). Cette
part était inférieure à deux
tiers au Danemark et au
Royaume-Uni où les exploita-
tions sont grandes et essen-
tiellement professionnelles.
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0LR 0LR 0LR �
0DLQ�G
°XYUH�)DPLOLDOH ���� ��� ���� ����

Exploitants 5,8 4,1 -1,7 -30%
Conjoints d’exploitants 3,2 1,8 -1,4 -43%
Autres membres de  la famille 2,7 2,0 -0,7 -27%

0DLQ�G
°XYUH�QRQ�IDPLOLDOH ��� ��� ����� ����

7DEOHDX�����&RPSRVLWLRQ�GH�OD�PDLQ�G
°XYUH�SHUPDQHQWH�GDQV�(8��
����SHUVRQQHV�
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Entre 1979/80 et 1997, le volume de main-d’œuvre
non familiale a augmenté de plus de 40 % en
Belgique, au Danemark, Pays-Bas et Luxembourg.

Il a diminué de 60 % en Irlande, 37 % au Royaume-
Uni, 29 % en Italie, 16 % en France et 12 % en
Allemagne*. La part du volume de travail des salariés
occasionnels a légèrement augmenté. En 1997 dans
EU-15, elle était plus importante au sud de l’Europe
(17 % de la main-d’œuvre totale en Espagne), en

raison de l’importance des productions nécessitant
une main-d'œuvre saisonnière (cultures permanentes
et maraîchage).

Entre 1979/80 et 1997 dans EU-9*, la participation
des femmes à l’agriculture (main-d'oeuvre
permanente) a faiblement diminué. En 1997 dans
EU-15, la part des femmes (en UTA) était de 31 %
�FI��6WDWLVWLTXH�HQ�EUHI�7KqPH������������/¶DJULFXOWXUH
HXURSpHQQH�DX�IpPLQLQ��

8QH�PDLQ�G
°XYUH�DJULFROH�kJpH�HW�YLHLOOLVVDQWH��QRWDPPHQW�DX�6XG

En 1995 dans EU-15, les personnes de 55 ans et
plus représentaient 38 % de la main-d’œuvre
permanente (en UTA) dans l'agriculture. Comme
dans les autres secteurs d’activité, la part de la
population âgée6 augmente. L'âge moyen des actifs
agricoles est cependant supérieur à celui des actifs
des autres secteurs d’activité �)LJXUH���. Les
agriculteurs continuent leur activité au-delà de l'âge
légal de la retraite des autres secteurs. Enfin,
l'augmentation de la taille des exploitations agricoles
rend leur reprise par de jeunes agriculteurs de plus
en plus financièrement difficile.
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)LJXUH�����$FWLIV�DJULFROHV�GH�PRLQV�GH����DQV�GDQV�(8���
HQ���������DFWLIV�WRWDX[�

Entre 1979/80 et 1995 dans EU-9*, la part de la
population agricole âgée est passée de 32 à 38 %.
Parmi eux, la part des 55-64 ans est restée stable, alors
que celle des plus de 65 ans a augmenté �)LJXUH���.
En 1997, en Grèce, Espagne, Italie et au Portugal, l'âge
moyen de la population agricole était plus élevé que
celui de l’Union �)LJXUH���. Le maintien tardif de
l’activité des exploitants dans ces pays explique en
partie ce phénomène.

En 1995 dans EU-15, une personne travaillant dans
l'agriculture sur cinq avait moins de 35 ans. Entre
1979/80 et 1995 dans EU-9*, cette proportion est restée
stable. Elle est plus importante aux Pays-Bas (32 %),
au Danemark (34 %) et en Autriche (30 %). Au
Danemark, elle a cependant fortement augmenté
passant de 20 % à 36 % entre 1979/80 et 1997.
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'pYHORSSHPHQW�GX�WHPSV�SDUWLHO�HW�GH�OD�SOXULDFWLYLWp

Entre 1975 et 1997 dans EU-9*, le nombre de
personnes travaillant à temps partiel a légèrement
augmenté, passant de 72 % à 75 %. En 1997 dans
EU-15, quatre personnes sur cinq travaillaient à
temps partiel. Le temps partiel était surtout

développé dans le sud de l'Europe (Grèce, Espagne,
Italie, Portugal) et en Autriche. Cette particularité est
liée à la forte proportion des petites exploitations ne
permettant pas le plein emploi ()LJXUH���).
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Le temps partiel prédomine toujours chez les conjoints
d'exploitants. Entre 1979/80 et 1997 dans EU-9*, il a fortement
progressé chez les salariés permanents et, dans une moindre
mesure, chez les exploitants et les autres membres de la famille.
Le besoin d'un second revenu pour vivre sur l’exploitation et un
marché du travail plus attractif dans les autres secteurs d’activité
(en terme de salaire et d’opportunités de travail) en sont les
principaux éléments explicatifs. En 1997, un exploitant sur quatre
travaillait à temps plein sur son exploitation dans EU-15. Cette
proportion était d'un sur dix parmi les conjoints, et de moins d’un
sur sept parmi les autres membres de la famille �)LJXUH�����
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RHXYUH
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Entre 1979/80 et 1997 dans EU-9*,
chez les conjoints d’exploitants, la
part de pluriactifs a doublé, passant
de 11 % à 24 %. Dans le même
temps, elle a régressé chez les
exploitants, traduisant une
professionnalisation de l’agriculture.
En 1997, un conjoint d’exploitant sur
quatre, un peu moins d'un autre
membre de la famille sur deux et trois
chefs d'exploitations sur dix étaient
pluriactifs dans EU-15. La pluriactivité
des conjoints était surtout développée
en Suède (64 % des personnes),
Irlande (49 %), Finlande (43 %) et
Danemark (37 %). Par contre moins
d’un conjoint d’exploitant sur six
travaillait hors de l'exploitation en
Belgique, Grèce et Luxembourg.

Entre 1979/80 et 1997, la pluriactivité
a progressé au Danemark, en
Allemagne*, au Royaume-Uni, en
France, en Irlande, aux Pays-Bas et
au Luxembourg.
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(QFDGUp�����/¶HPSORL�HQ�DJULFXOWXUH�±�6RXUFHV�VWDWLVWLTXHV�HW�DSSOLFDWLRQV

/¶(QTXrWH�VXU�OD�6WUXFWXUH�GHV�([SORLWDWLRQV�$JULFROHV��(6($�

Elle fournit la mesure la plus complète de la main-d’œuvre en agriculture, en prenant en compte toutes les
personnes ayant une activité agricole, même secondaire. Les résultats permettent une analyse sur la période
1975-1997. Certaines caractéristiques ne sont pas renseignées sur toute cette période. L'analyse se fera
alors sur la période 1979/80-1997.

Le volume de la main d'oeuvre agricole

Il est exprimé en 8QLWp�GH�7UDYDLO�$QQXHO��87$�. Une UTA équivaut au travail d’une personne occupée à
plein temps, soit, au minimum, 1800 heures de travail annuel (8 heures par jour, 225 jours par an). C’est une
mesure de la main-d’œuvre en tant que ressource de l’exploitation, qui corrige l’effet du temps partiel, très
développé dans la population agricole.

/D�PDLQ�G¶°XYUH�IDPLOLDOH

Elle regroupe les H[SORLWDQWV�SHUVRQQHV�SK\VLTXHV, les FRQMRLQWV�G¶H[SORLWDQWV et les DXWUHV�PHPEUHV
GH�OD�IDPLOOH�de l’exploitant qui travaillent sur l’exploitation.

Exploitants et exploitants chefs d'exploitation

Dans EU-15, 95 % des exploitants sont également chefs d'exploitation. Les résultats disponibles pour les
exploitants chefs d'exploitation sont donc valables pour l'ensemble des exploitants. C'est le cas par exemple
pour la pluriactivité.

Les conjoints d'exploitants

Seuls sont comptabilisés les conjoints ayant effectué des travaux agricoles pour l'exploitation au cours des
douze mois précédant l’enquête. Le nombre total de conjoints n'est pas recensé.

/D�PDLQ�G¶°XYUH�QRQ�IDPLOLDOH�RFFXSpH�UpJXOLqUHPHQW (ici appelée salariés permanents)

Elle regroupe les personnes ne faisant pas partie de la famille de l'exploitant et ayant travaillé chaque
semaine sur l’exploitation durant les douze mois précédant l’enquête (hors congés, accidents, etc.).

/D�PDLQ�G¶°XYUH�QRQ�IDPLOLDOH�RFFXSpH�LUUpJXOLqUHPHQW (ici appelée salariés occasionnels)

Elle regroupe les autres personnes ne faisant pas partie de la famille de l'exploitant. Le nombre de
personnes et la répartition par tranche d'âge ne sont pas renseignés. Elle est donc exclue des analyses en
nombre de personnes.

La main-d’œuvre permanente

Elle regroupe ici OD� PDLQ�G¶°XYUH� IDPLOLDOH et la PDLQ�G¶°XYUH� QRQ� IDPLOLDOH� RFFXSpH� UpJXOLqUHPHQW. Cet
agrégat permet une analyse de la main-d'œuvre exprimée en nombre de personnes.

La main-d’œuvre totale

Elle regroupe la PDLQ�G¶°XYUH� IDPLOLDOH, la PDLQ�G¶°XYUH� QRQ� IDPLOLDOH� RFFXSpH� UpJXOLqUHPHQW et la PDLQ�
G¶°XYUH�QRQ�IDPLOLDOH�RFFXSpH�LUUpJXOLqUHPHQW.

Pluriactivité

Une personne pluriactive exerce une autre activité que celle relative aux travaux agricoles, en contrepartie
d'une rémunération.

/HV�VWDWLVWLTXHV�GH�O¶(PSORL

Elles permettent de comparer l’emploi dans le secteur agricole au sens large (actifs de l’agriculture, de la
chasse, de la pêche et de la sylviculture) avec l'emploi dans les autres secteurs économiques. Les
personnes sont affectées au secteur économique dans lequel elles exercent leur activité principale. Les
caractéristiques de l’emploi sont enregistrées selon les mêmes critères d’un secteur d’activité à l’autre, de
1970 à 1999.
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